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Résumé de la thèse : 
Les modèles de langage n-grams, qui constituent les modèles de langage de référence en reconnaissance de la 
parole, modélisent des contraintes sur n mots à partir d’évènements observés sur un corpus d’apprentissage. Ces 
modèles donnent des résultats satisfaisants car ils profitent d’une caractéristique commune à plusieurs langues, 
dont le français, qui exercent des contraintes locales fortes sur l’ordre des mots. Ils arrivent ainsi à résumer 
simultanément une grande partie des connaissances syntaxiques et sémantiques issues de l’observation du corpus 
d’apprentissage. Malheureusement, l’utilisation de ces modèles probabilistes est confrontée à plusieurs difficultés 
(manque d’informations statistiques, portée des contraintes modélisées trop courtes pour certains phénomènes 
linguistiques). 
Afin de pallier les difficultés des modèles n-grams, nous proposons d’utiliser plusieurs sources de 
connaissance a priori. Ces connaissances sont injectées à plusieurs niveaux. Nous proposons un modèle 
hybride qui combine un modèle de langage n-gram avec des grammaires régulières locales : les 
connaissances linguistiques apportées par ces grammaires sont directement intégrées dans le modèle. Des 
connaissances a priori sont également exploitées pour la création de modèles de langage n-grams 
spécialisés et pour leur utilisation au cours d’un dialogue oral homme-machine. De même, l’analyse des 
caractéristiques des hypothèses issues de différents systèmes de reconnaissance utilise diverses sources 
de connaissances. Cette analyse permet de choisir l’hypothèse de reconnaissance la plus pertinente ou de 
rejeter l’ensemble des hypothèses proposées. Enfin des connaissances a priori sont prises en compte pour 
élaborer des critères de consistance linguistique. Ces critères permettent de détecter certains types 
d’erreurs qui peuvent être corrigées à l’aide de modèles de langage très spécifiques, appelés modèles 
stratégiques. 
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